
DE L'ÉDUCATION CHRÉTIENNE DES ËNFANTS
DANS LA FAMILLE.

DES JEUX.

(Suite)
Les parents doivent donc se préoccuper avant tout

dg salut de leurs enfants. C'est pour eux un devoir
rigoureux, et s'ils ne l'accomplissent pas, ils seront
ponis comme ayant négligé-le soin des précieux trésora
que Dieu leur avait mis dans les mains. Non, Dieu
ne vous a rien confié de plus cher et de plus sacé6 que
vos enfants. Leurs âmes sont plus précieuses à ses yeux
et en elles-mômes, que le ciel, la terre et toutes les
créatures matérielles, et vous le servez mieux en
élevant vos enfants pour lui, que ·si, possédant le
monde, vous donniez tous vos trésors aux pauvres. Je
dis que les deux enfants que Dieu vous a donnés, ou
les ti ois s'il vous en a donné trois, lui sont plus agréa-
ble que vous-môme, et cela sera d'autant plus vrai que
vos enfants seront plus nombreux, parce que vous
n'avez qu'une seule âme, et que chacun d'eux, en
possédant une, leur salut seul est plus agréable à Dieu
que votre, salut sans le leur. D'ailleurs il vous serait
bien difficile de sauver votre àme, si vous laissiez
perdre celle de vos enfants par votre négligence.
Vous êtes au contraire presque certain de votre salut,
si vous avez assuré par vos soins et votre sollicitude,
l'avenir spirituel de vos enfants ; aussi l'apôtre saint
Jacques dit-il: Quiconque ramène le prochain de l'erreur,
se zauve soi même.

Je voudrais que tous ces parents insensés fissent
pour les biens spirituels et éternels le raisonnement
qu'ils font pour les biens temporels. Pour ces 4erfniers,
ils s'emploient de grand cœur à les procurer à leurs
-enfants, et ils ne voient pas que cette abondance dé
richesses ne sert trop souvent qu'à les rendre tromi
peurs, gourmands, dissolus, voleurs, en un niot capables
de tous les crimes. Oh I combien il serait -plus ag
d'employer tous ses efforts à rendre les enfants plutô


